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Lorsque mon pére est rentré & la maison,

il nous a raconté une chose étonnante :




ce midi, il a vu un genc]arme arréter une coccinelle

qui appuyait trop sur le cl’\qmpignon.




Au méme moment,
des pou|e’rs du vi”age da caté sont arrivés.

!
l | i e | 4
| ( i) e
SN PRCE ! 2
e 0
! y
£

o & \!







Ils ont expliqué au gendarme que la coccinelle avait failli
écraser une pervenche devant la mairie.
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dans leur panier
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Le gendarme a refusé de la laisser par'rir avec les pou|e’rs

car il ne lui avait pas encore collé une amende.







Le ton est alors monté entre les poule’fs et le gendarme.
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La coccinelle en a profi’ré pour prendre ses qul:es a son cou.







